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Résistance ! Le mot est tellement connoté  par l’his-
toriquement-correct que son utilisation semble 
d’une incongruité absolue à nos gouvernants qui 

en sont devenus la cible. Le mot passe mal chez Taubira. 
Elle comprend qu’on ait pu résister  à la prétention nazie 
de vouloir « créer un homme nouveau », pas à la sienne 
de vouloir « réformer la civilisation ». Le vocable étrangle 
aussi le ministre de l’intérieur, surnommé Manuel « Gaz » 
depuis les violences injustifiées de sa police. Les CRSS-SS, 
aujourd’hui, ce sont les siens ! Les « veilleurs immobiles » 
qui se plantent devant les palais de justice, tels des bornes 
de protestation contre l’emprisonnement abusif, partici-
pent aussi d’un esprit de résistance. Celui-ci vise désormais 
l’ensemble du gouvernement et le chef de l’Etat dont les 
mensonges, le mépris, les manipulations et les violences 
ont suscité en effet des mouvements et des réseaux dans 
toute la France. Plus encore, ce sont tous les « collabora-
tionnistes » qui sont en cause, de quelque parti dont ils se 
réclament. Ils feraient bien de s’en souvenir quand les élec-
tions viendront ! 
Les explosifs utilisés par cette résistance ne sont fort 
heureusement pas d’ordre pyrotechnique. L’indignation 
joyeuse ou recueillie qui caractérise ses formes d’action 
massive ou individuelle, ridiculise les propos fantasmés 
de la gauche et de leurs complices médiatiques. Elle peut 
néanmoins être très efficace. Aujourd’hui perdants, les 
acteurs du printemps français sont une formidable espé-
rance. Pour qu’elle ne soit pas gâchée il convient qu’elle 
se garde de s’enliser dans le domaine partisan. Ce qui ne 
signifie pas de rester des spectateurs passifs des joutes 
électorales. Au contraire, il n’est pas amoral de condition-
ner l’apport de sa voix à l’engagement précis des candidats 
pour les valeurs de la famille. Nous savons bien que les lois 
de bioéthique à venir seront votées au Parlement et non 
par les élus des prochaines municipales. Peu importe : il est 
temps qu’à n’importe quel niveau toute personne briguant 
suffrage populaire sache sur quels points non négociables 
elle sera estimée. Une longue expérience législative a dé-
montré depuis longtemps combien le seul curseur droite-
gauche manque de pertinence en la matière. Les politi-
ciens sans courage, genre NKM, doivent apprendre que le 
chantage électoral,  « moi sinon pire », suscitera de moins 

en moins d’automatisme.
Cependant, le mouvement de fond dont le printemps fran-
çais est l’expression mérite bien plus que cela. Le borner 
à des horizons électoraux serait un détournement fantas-
tique d’espérance. Il doit donner lieu à une réflexion pro-
fonde sur la nature de la politique. Elle est déjà entamée et 
ne demande qu’à être poursuivie. Ce qui est d’ores et déjà 
acquis par un grand nombre d’acteurs, c’est la pertinence 
du politique d’abord. C’est aussi la perception de l’irratio-
nalité de la loi du nombre quand elle est conçue comme 
l’unique critère de l’agir humain. C’est encore la prise en 
compte de la crise de la politique, drame dont les raisons 
semblent moins conjoncturelles que structurelles. Ces 
considérations sont déjà bien au-dessus des bavardages 
sur les habiletés politiciennes des uns et des autres ou sur 
la manipulation des sondages. Elles constituent une rup-
ture d’enrôlement collectif dans les rangs d’une démocra-
tie de plus en plus totalitaire. Elles susciteront progressi-
vement des actions constructives, en dehors des sentiers 
battus et nauséabonds de nos pratiques démocratiques. 
Tel le mouvement d’Écologie humaine lancé avec succès à 
la fin du mois de juin et qui peut constituer un rempart d’où 
défendre l’humain des nouvelles menaces déjà program-
mées. Il peut aussi être un de ces lieux où se redéfinisse la 
politique, car le temps viendra où il faudra reconstruire en 
vue du bien commun. Les déficits, la fiscalité, le chômage 
auront raison des incompétents qui nous gouvernent. 
Mais le changement de personnel politique ne changera 
pas grand-chose. Il faut une solution de rechange à cette 
démocratie que le sectarisme d’un Peillon voudrait élever 
au rang de religion(sic), mais qui doit être perçue pour ce 
qu’elle est : la maladie infantilisante de la politique.
Trois axes d’action s’imposent à nous en ce début d’été : 
être présents dans toutes les instances où se mène le com-
bat pour l’humain ; accompagner la perception progres-
sive de la vraie nature de la politique ; soutenir et diffuser 
le plus possible les excellents derniers numéros de Poli-
tique magazine et  de La Nouvelle Revue Universelle dont 
l’essentiel des articles est déjà une réponse aux grandes 
problématiques en cours.

Bernard Pascaud
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LA PEUR S’INSTALLE !

On voit à quel état en est réduite la planète !  Il a suffit d’un seul élément, décidé par  un 
seul pays, pour que le château de cartes de la finance mondiale menace de s’effondrer ! 

L’annonce faite il y a quelques jours par Mon-
sieur Bernanke,  président du Système Fédé-
ral de Réserve, la banque centrale américaine, 

de la fin programmée de la politique ultra-accom-
modante de la Fed en matière monétaire, a entraî-
né en quelques heures un vent de panique balayant 
toutes les places financières de la planète… Toutes 
les bourses se sont effondrées, alors que, quelques 
jours auparavant, de bons esprits les voyaient voler 
vers de nouveaux records !

UNE DÉCISION PRÉVISIBLE

Pourtant, la décision de la Fed était prévisible. Dès 
l’instant que la situation économique des Etats-
Unis s’était nettement améliorée, la politique suivie 
depuis six ans par la banque centrale américaine, 
non seulement ne se justifiait plus, mais elle de-
venait défavorable pour le dollar. Rappelons que, 
sous le nom d’assouplissement quantitatif, « quan-
titative easing », la Fed achetait chaque mois, pour 
un montant de 80 milliards de dollars,  de titres 
d’emprunts d’Etat américain et de titres hypo-
thécaires émis par des banques américaines. Ces 
achats de titres américains étaient payés purement 
et simplement par la création de dollars par la Fed. 
En clair, la planche à billets fonctionnait à plein ré-
gime pour financer le gouffre budgétaire des Etats-
Unis et redonner du tonus au système bancaire 

américain. Mais l’énorme afflux de liquidités qui en 
résultait, avait pour conséquence la baisse du dol-
lar et, s’il a fait progresser la bourse de New-York 
d’environ 15 %, il a profité encore plus aux bourses 
des pays émergents. Cette fin programmée ne se 
fera pas en un jour, mais il est probable que le dol-
lar retrouvera bientôt son ancienne suprématie et 
jouera à nouveau son rôle traditionnel de « valeur 
refuge ».
 

LES RAISONS DE L’ESSOR AMÉRICAIN

Car il est bien exact que depuis un an, la situation 
économique américaine s’est nettement amélio-
rée : en particulier, le taux de chômage est descen-
du en dessous de 7 % et cette baisse va se pour-
suivre, tandis que la croissance économique, sans 
être encore très forte, a quand même pris un taux 
de progression de plus de 2% par an, alors que la 
croissance des pays développés est atone. La rai-
son essentielle de cette amélioration est la révolu-
tion énergétique qui s’est produite récemment aux 
Etats-Unis. Comme je le signalais dans ma dernière 
conférence, l’essor de la production de gaz et de 
pétrole aux Etats-Unis par des techniques « non-
conventionnelles », entendez par là : la fracturation 
hydraulique et le forage horizontal, a été une telle 
réussite qu’il a bouleversé le marché de l’énergie et 
la géopolitique mondiale. Comme l’indiquait Nico-
las Baverez dans Le Figaro du 24 juin : «  Le pétrole 
non-conventionnel permettra aux Etats-Unis de pro-
duire 12 millions de barils jours en 2018, pour devenir 
le premier opérateur mondial devant l’Arabie saou-
dite en 2020 » ! 

LES CONSÉQUENCES
DU RENOUVEAU AMÉRICAIN

L’amélioration de la situation économique améri-
caine et la fin de l’assouplissement monétaire qui 
en résulte, ne va pas manquer d’avoir des consé-
quences sur les autres pays. En particulier, elle 
aboutira à une certaine contraction du niveau des 
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liquidités au plan mondial, qui auront, de plus, ten-
dance à se diriger vers les Etats-Unis, au détriment 
des autres emprunteurs et notamment des pays 
émergents. Cette raréfaction des liquidités entraî-
nera la hausse des taux d’intérêts, que j’annonce 
comme inévitable depuis longtemps. Cela rendra 
encore plus difficile la survie de l’Euro.

En outre, l’essor du gaz « non-conventionnel » 
américain, dont la production va passer, selon 
les experts, de 30 % des approvisionnements des 
Etats-Unis en 2012, à 46 % en 2035, et dont le coût 
est très largement inférieur à celui des autres ap-
provisionnements, va apporter à ce pays un net 
avantage commercial, puisque le coût des produits 
fabriqués aux U.S.A. va être très inférieur à ceux fa-
briqués dans les pays privés de cette sorte d’éner-
gie. Pensez à l’Allemagne, dont l’industrie est large-
ment tournée vers l’exportation et qui est presque 
totalement dépourvue de source d’énergie… 

MAUVAISE NOUVELLE POUR LA FRANCE

Ne parlons pas de la pauvre France, dont les pro-
duits vont subir une concurrence encore plus forte. 
Car les autres pays, concurrencés par les produits 
américains, vont déverser encore plus leurs mar-
chandises sur les autres marchés, et d’abord sur le 
notre, ouvert à tous vents ! Mauvaise nouvelle pour  
Monsieur Hollande, qui aura de plus en plus de 
mal à continuer obstinément de refuser de tailler 
clairement dans les dépenses publiques… Car, s’il 
maintient cette ligne, le marché va finir par impo-
ser une hausse des taux d’intérêts sur les emprunts 
français, comme il l’a fait pour les emprunts grecs, 
chypriotes, espagnols et mêmes italiens ! Pauvre 
Monsieur Hollande, qui espérait que, grâce au re-
tournement du cycle, la croissance reviendrait en 
2014 ! Il n’a pas compris que la «  théorie des cycles 
économiques », mise au point par Nicolas Kondra-

tiev et Clément Juglar au début du XXe siècle, était 
exacte à cette époque, caractérisée par la rareté 
des changements, la lenteur des développements 
et par la fermeture quasi-générale des frontières. 
Il est clair que cette théorie n’a plus la même va-
leur aujourd’hui, où règne la mondialisation, où 
l’innovation est permanente et les changements 
constants, et où les nouvelles et les capitaux se 
répandent, avec la rapidité de l’éclair d’un bout à 
l’autre de la planète, grâce à Internet ! 

LE TRAITÉ DE LIBRE-ÉCHANGE 
TRANSATLANTIQUE

Il est d’autant plus important que les dirigeants de 
la France réfléchissent à la nouvelle situation créée 
par l’amélioration spectaculaire de l’économie 
américaine et par le fait que ce pays va prochaine-
ment devenir le premier producteur pétrolier du 
monde, alors que les négociations vont commen-
cer dans un mois entre l’Europe et les Etats-Unis 
au sujet de la création d’une vaste zone de libre-
échange euro-américaine. Pour le moment, les ef-
forts de la France se sont portés sur l’exclusion du 
secteur audio-visuel du mandat de négociation de 
la Commission européenne. Mais, compte-tenu 
de la nouvelle position des Etats-Unis, il convient 
que notre gouvernement aille beaucoup plus loin 
dans sa réflexion. Est-il bon d’ouvrir encore plus nos 
frontières à un pays, certes historiquement ami de 
la France, mais qui va retrouver rapidement une po-
sition dominante et qui, de ce fait, peut se montrer 
un peu envahissant ? Ne devrait-on pas, comme le 
proposait récemment Xavier Bertrand, exclure du 
mandat de négociation, non seulement les produits 
culturels hors audio-visuel, mais surtout d’autre 
secteurs très importants pour nous, tels que l’agri-
culture et l’industrie de défense ?                       
                                                                                   

Georges Rousseau

La nouvelle Revue Universelle

Fondateur : Jacques Bainville
Directeur de la publication : Hilaire de Crémiers - Rédacteur en chef  : Chridtian Franchet d’Esperey

Abonnez-vous à cette revue prestigieuse, toujours nouvelle par sa richesse et sa diversité
Abonnement pour 4 parutions annuelles : 70 euros

Abonnement de soutien : 100 euros

Chèque à l’ordre de La Nouvelle Revue Universelle
7, rue Constance, 75018 Paris - Tél. 01 44 92 82 82
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L e Camp Maxime Real del Sarte , université d’été 
d’Action française, tout particulièrement destinée 
aux jeunes, à leur formation politique, se tiendra 

du 25 au 31 août au château d’Ailly, dans le pays roan-
nais.
 Le thème choisi cette année, repris du titre d’un livre 
important de Pierre Boutang, paru en 1977, sera : Re-
prendre le pouvoir ; thème difficile et sérieux, sur lequel 
il nous a semblé bon de revenir ici, en remontant à la 
source, c’est à dire au livre lui-même et à son sens vrai.

RETOUR SUR « REPRENDRE LE POUVOIR »
OU LA LÉGITIMITÉ RETROUVÉE …

 
Que dit Pierre Boutang dans ce livre profond et éru-
dit ? Il n’envisage évidemment pas l’acte en lui-même 
de prendre le pouvoir, encore moins les techniques 
du coup de force, du coup d’Etat, que les royalistes, 
comme d’autres, ont évoquées tant de fois dans le 
passé. Boutang sait trop bien que cette affaire, dans 
l’immédiat, n’est pas sérieuse ; qu’elle n’est pas d’actua-
lité ; que, sur ce plan là, comme, d’ailleurs, sur le plan 
électoral, les royalistes sont « un néant de force » ; que 
la leur est autre ; qu’il est donc illusoire et coupable de 
les entretenir dans ce mythe aujourd’hui irréalisable 
et ridicule. Ce n’est pas que les royalistes aient jamais 
renoncé à faire la monarchie - Pierre Boutang, en vé-
rité, y a songé, y a travaillé toute sa vie - mais que les 
conditions doivent préalablement en être réunies ; que 
la chose doit devenir possible et réalisable; qu’elle doit 
sortir de l’ordre du fantasme. On verra comment...
Le propos de Reprendre le pouvoir est, en effet, d’en re-
définir, d’abord, une idée acceptable. Si l’avenir n’est 
pas au chaos, il ne peut être qu’à la Légitimité retrouvée, 
instaurée, restaurée, vaste et profonde réalité dont le 
respect et le culte pourraient seuls définir une droite qui 
serait digne de ce nom et la distinguer suffisamment de 
toutes ses caricatures, fasciste, libérale, conservatrice...
 

SAUVER UN PEUPLE
 
Ce que Pierre Boutang rappelle d’abord, c’est qu’il y a 
en tout temps un peuple à sauver. Hier, de l’emprise ter-
rorisante du Communisme mais aujourd’hui de l’empire 
corrupteur de la finance internationale. Or pour qu’un 
peuple fasse son salut temporel, il lui faut le secours 
d’un Pouvoir politique.  « Rebâtir quelque idée du pou-
voir » (147) est d’abord nécessaire. « Les nouveaux phi-
losophes ne sont pas les seuls à être dépourvus de théorie 
du pouvoir. Ce que j’observe dans l’histoire contempo-
raine, c’est que la théorie politique s’effrite à mesure que 
le pouvoir s’use. Moralité, on ne fait plus de distinction 
entre les bons et les mauvais pouvoirs - ceux que j’appelle 
les pouvoirs mal vécus » (Nouvelles Littéraires, 26 jan-
vier 1978). En un sens, c’est aussi ce que dit aujourd’hui 
Edgard Morin, à l’horizon de la gauche, où les mythes 
fondateurs se sont écroulés, depuis quelques décennies 
déjà.

 LE POUVOIR LÉGITIME
 
Quelle est donc la nature du Pouvoir qui sauve, dont 
les pouvoirs qui écrasent, qui corrompent et qui tuent, 
l’âme et le corps, sont les contrefaçons ? « Ce n’est pas 
simple, résume Pierre Boutang lui-même, dans un en-
tretien donné aux Nouvelles Littéraires, au lendemain 
de la parution de Reprendre le pouvoir. Le pouvoir appa-
raît au mieux par la nature et le jeu de ses éléments. Ces 
éléments sont au nombre de trois : la légitimité - qui pose 
la souveraineté, l’existence même du souverain et son 
intention d’agir pour le bien commun - le consentement 
populaire - sans quoi le pouvoir n’est qu’une contrainte 
évacuant l’humanité - enfin l’autorité - l’acte, le résultat 
de droit et de fait auquel il est consenti ».
« Les variétés de pouvoir - c’est-à-dire aussi les variétés 
de sa perversion - se définissent selon l’ordre ou l’absence 
partielle de ces éléments. Vue de l’État, la légitimité a 
besoin du consentement pour justifier l’autorité ; vue du 
peuple, l’autorité a besoin de la légitimité pour obtenir le 
consentement. L’ordre dans lequel se composent ces élé-
ments constitutifs du pouvoir n’est donc jamais le même, 
à un moment donné, pour le peuple et pour l’État : sinon il 
n’y aurait plus dialogue entre eux, mais monologue, mo-
nologue d’un souverain sans peuple - tyrannie - ou d’un 
peuple sans souverain - anarchie -. Comme vous le voyez, 
le dialogue du peuple et de l’État obéit à une dialectique 
complexe, toujours recommencée. Le peuple, par sa li-
berté de consentement commence là où le Prince finit ; 
le Prince par l’autorité que lui confère le consentement, 
commence là où le peuple finit. » D’où la question :
« Qu’y a-t-il de nouveau dans votre théorie du pouvoir ? - 
Ce qu’il y a de nouveau, c’est qu’elle était oubliée ». Pour-
tant, la manière, en particulier, dont Boutang fonde 
toute sa Politique sur l’idée de souveraineté, non idée 
en l’air, mais idée d’une réalité de naissance, réalité pa-
ternelle, toujours antécédente donc légitime, donc fon-
datrice d’ordre (49-106), est neuve et admirable.
Quelle est donc pour nous, aujourd’hui, la figure la plus 
accessible de cette nécessaire légitimité ? La plus na-
turellement présente à notre esprit français, évidem-
ment, c’est la monarchie. « C’est quoi, pour vous, l’idée 
monarchiste ? C’est l’idée d’un pouvoir qui ne s’achète 
pas; ni par le nombre, ni par la force, ni par l’argent.» Ma-
gnifique !
 

SERVITEUR DE LA LÉGITIMITÉ

Pour parler ainsi, il faut être libre. Pierre Boutang était 
libre. Contre le Communisme, qu’il méprise consciem-
ment et délibérément. « Le marxisme n’est jamais qu’une 
aberration de la pensée vraie, une négation de la légiti-
mité ; il n’a rien créé, il a exclusivement détruit. Il portait 
le Goulag en puissance. En quoi, je vous le demande, ce 
tragique aboutissement d’une pensée nulle, d’une pensée 
minable, d’une pensée morte, pourrait-il fonder une théo-
rie du pouvoir ? »
Mais également ennemi de la ploutocratie dite libérale : 
« Aujourd’hui, la société ne transmet plus que les vices et 

REPRENDRE LE POUVOIR ? QU’EST-CE A DIRE ?
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les dysharmonies des classes supérieures. Il n’y a plus rien 
à conserver, la droite a complètement échoué. Réduite à 
l’instinct de combinaison, n’ayant plus rien à sacrifier, elle 
n’encourt même plus le risque de paraître lâche ou hypo-
crite; le type du bourgeois libéral, c’est le PDG toujours 
absent qui abandonne sa femme au bridge et à la psycha-
nalyse, et que ses fils s’en vont vomir dans le gauchisme. 
On ne me soupçonnera de rien si j’affirme que la gauche, 
elle, peut encore raconter des trucs généreux : elle ne vaut 
pas mieux. »
« Je ne suis pas un conservateur : à condition que ça ne 
fasse pas de mal aux êtres, je dis que la société d’argent 
peut bien crever ! A bas l’usure, l’argent selon moi ne doit 
pas faire de petits : ce principe salubre définit ce que Marx 
appelait le socialisme féodal. Et bien, va pour le socia-
lisme féodal.»
 

AUX SOURCES SACRÉES DU POUVOIR
 
Celui qui l’interroge alors pour les Nouvelles Litté-
raires ne s’y est pas trompé, ce mépris de tout culte de 
l’homme suppose un autre culte. « Quand on rejette l’in-
térêt matériel, la vanité de puissance, le commerce des 
pseudo-valeurs, et qu’on veut se prémunir contre tout 
cela, il arrive fatalement un moment où, faute de faire 
confiance à l’homme, on réhabilite la Providence... C’est 
ce que vous faites à la fin de votre livre en rêvant d’un 
Prince chrétien, qui sera le « serviteur de la légitimité ré-
volutionnaire. - Bien sûr, je crois en la Providence. »
En vérité, pour Pierre Boutang, cette transcendance, 
Dieu, le Dieu de l’Évangile catholique, est présent non 
à la fin mais à la source de toute souveraineté légitime, 
comme il est à l’origine de sa réflexion, et dès la pre-
mière page de son livre. D’accord avec Simone Weil : « Il 
n’y a que par l’entrée dans le transcendant, le surnaturel, 
le spirituel authentique que l’homme devient supérieur 
au social. Jusque-là, en fait et quoi qu’on fasse, le social 
est transcendant à l’homme. Dès lors la seule protection 
possible pour l’homme est que ceux qui sont sur la route 
de la sainteté aient une fonction sociale reconnue. Mais 
quel danger ! »
Comment faire ? Appellera-t-on les saints (!) à gouver-
ner ? La solution que choisit Boutang est plus sage, celle 
d’un Pouvoir dont l’institution, à ses yeux, est sainte, 
jaillie des sources doublement sacrées de la paternité 
divine et de la paternité humaine, et triplement sacrées 
si l’on accepte « la modification chrétienne » que déve-
loppe magnifiquement sa Troisième Partie (147-180), 

suivant, en cela, l’idée d’Urs von Balthasar. Car, pour lui, 
c’est bien le Christianisme qui fonde la distinction du roi 
et du tyran, par la légitimité ordonnatrice, seule forme 
viable, stable, loyale d’une monarchie populaire. 
 

DISCIPLE CHRÉTIEN DE MAURRAS
 
Si la pensée politique de Boutang s’enrichit puissam-
ment de celle des autres, elle est antérieure à leurs ap-
ports et plus riche. Parce que le principe foncier de sa 
réflexion est son expérience première de la naissance 
et du langage que l’enfant tient de son père, ses père 
et mère, sa nation. C’est sur cette reconnaissance du 
PERE, du consentement à ce SOUVERAIN, de ce pre-
mier regard d’en dessous vers une PROVIDENCE bien-
veillante, que toute la Politique sacrée de Boutang s’est 
fondée. Fut-ce avant la rencontre de Maurras ou après ? 
En tout cas, la leçon de Maurras rejoignait l’attache-
ment au Père, et dans la communion de ces deux mou-
vements Boutang a formulé très tôt son ample théorie 
de la tradition royaliste française et de son nationa-
lisme intégral. Il a su en montrer, même chez Maurras, 
au-delà de son positivisme méthodique, l’inspiration et 
le fondement chrétiens, quitte à admettre que parfois 
Maurras s’est trompé sur le Christ (170). Sa réhabili-
tation de la politique maurrassienne n’en est que plus 
forte (27, 151).
 

RÉVOLUTION POUR LA LÉGITIMITÉ
 
Dans ses dernières pages Boutang désespère de la so-
ciété actuelle dont il n’y a plus rien à conserver. Après les 
aventures fasciste et progressiste (46), tout est perdu 
si quelque haut héroïsme ou quelque Providence n’in-
tervient (142-143). Mais pour susciter quelle forme hu-
maine de salut ? Boutang  rapporte le propos de Pierre 
Emmanuel : «Depuis la fin de la monarchie la France est 
incapable de se créer un État » (46). Boutang aspire donc 
à la révolution pour la Monarchie. « Il n’y a plus qu’à at-
tendre et préparer activement le nouvel âge héroïque » 
(242), le nouveau Moyen Age qu’annonçait Berdiaev. 
Il attend « une légitimité révolutionnaire, une révolution 
pour instaurer l’ordre légitime et profond ». Nous aussi !

François Davin

Reprendre le pouvoir, Paris, Le Sagittaire, 1977

CAMP MAXIME REAL DEL SARTE 2013

Programme des conférences et cercles d’études

- Aux origines de la rupture anthropologique : Révolution et mythe de l’égalité. 
- De l’indignation à l’insurrection - légitimité et légalité. 
- La France « triple A » : Antigone, Jeanne d’Arc, Anthinéa. 
- Insurrections et coups d’états de 1793 à 2013. 
- Reprendre le pouvoir : Pour un printemps français. 
Du 26 au 31 août au château d’Ailly, 42120 Parigny.
Renseignements et inscriptions : 06 88 97 00 40.



Mois passés

C omme l’année dernière, les manifestations 
d’hommage à Jeanne d’Arc ont été orga-
nisées en commun par la Restauration Na-

tionale et le Centre Royaliste d’Action française  
(C.R.A.F.).

• Le samedi 11 mai 2013,  à la Maison des Mines à 
Paris, s’est tenu un colloque sur le thème : « Pour un 
printemps français, quand la loi détruit la famille, la 
société, la nation… » sous la présidence de François 
Marcilhac, directeur éditorial de L’Action française 
2000. Autour de Bernard Pascaud, Président de la 
Restauration Nationale, plusieurs personnalités ont 
pris la parole pour stigmatiser l’attitude de François 
Hollande, qui a tout fait pour faire voter la loi sur le 
mariage homosexuel, en ignorant les énormes ma-
nifestations que la loi Taubira a déclenchées et en 
donnant aux forces de police des consignes d’une 
dureté inadmissible. Citons parmi les autres ora-

teurs de ce colloque : Olivier Perceval, Secrétaire 
général du Centre Royaliste d’Action française, Sté-
phane Blanchonnet, président du Comité directeur 
de l’Action française, Maitre Jacques Trémolet de 
Villers, président de l’Association Marius Plateau, 
et Christian Franchet d’Espérey, rédacteur en chef 
de La nouvelle Revue Universelle.  

• Le même samedi 11 mai, un dîner amical a eu 
lieu dans un restaurant du quartier latin. Les chants 
traditionnels ont été entonnés à la fin du repas.

• Le dimanche 12 mai, le Cortège traditionnel 
d’hommage à la Sainte de la Patrie s’est déroulé 
à Paris, de la place de l’Opéra jusqu’à la statue de 
Jeanne d’Arc, place des Pyramides. En tête du cor-
tège, le drapeau de l’association Marius Plateau 
était porté par notre ami Pierre Tabary. Après le 
dépôt des gerbes, Bernard Pascaud, président de 
la Restauration Nationale, a fait une allocution très 
applaudie. 

•  Le mardi 11 juin 2013 à 20h, la conférence men-
suelle du Cercle Histoire, Culture et Patrimoine s’est 
tenue à l’A.S.I.E.M.. Nos amis Hilaire de Crémiers, 
Délégué général de la Restauration Nationale et 
Directeur de Politique Magazine, et  Maitre Georges 
Rousseau, ancien avocat d’affaires et président de 
la Fédération Royaliste d’Ile-de-France, ont évoqué  
la situation dramatique dans laquelle la France se 
débat dans les domaines politique, économique et 
financier et les conséquences que nous devons en 
tirer. Un débat passionné a suivi cette conférence.
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LA RESTAURATION NATIONALE EN MOUVEMENT

Jeudi 20 Juin 2013 à Bordeaux :

Réunion avec Hilaire de Crémiers devant une salle 
comble dont la moitié constituée de jeunes. La dé-
monstration a été probante : la crise financière an-
nonce des situations desquelles tout peut sortir. Le 
déclin n’est pas inéluctable. Le printemps français 
auquel nous aspirons est une vraie possibilité. Mais 
il faut y travailler avec intelligence et générosité. 
Après un débat aux multiples questions l’assistance 
est repartie enthousiaste.

La fédération royaliste d’Aquitaine reprendra son 
cycle de cercles d’étude à la rentrée de septembre.
Tous nos adhérents,  amis et sympathisants, sont 
appelés à se joindre aux diverses actions organi-
sées à Bordeaux et dans la région pour la défense 
de la famille et de la vie.

Fédération Royaliste d’Aquitaine

Fédération Royaliste d’Ile-de-France

R E S T A U R A T I O N 
N A T I O N A L E
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Fédération Royaliste Provençale
lafautearousseau.hautetfort.com

Le Café actualités d’Aix :  Reprise de la Saison des 
Cafés actualités le mardi 1er Octobre prochain... 

(Neuf Cafés dans l’année, chaque premier mardi du 
mois, à 18h45, Café Le Festival, 67 bis rue Espariat 
(en bas du Cours Mirabeau, en face de la Rotonde). 
Renseignements: 06 16 69 74 85.  

Le Café politique de Marseille : C’est fini pour les 
neuf Cafés de cette saison. Un sujet central leur a 
servi de fil conducteur et a été défini en raison de 
la situation politique dégradée et du délitement du 
Régime.

Union Royaliste 
Bretagne et Vendée Militaire

urbvm.com

Nantes : Un groupe d’étudiants royalistes est en 
cours de réorganisation; merci aux amis de bonne 
volonté et aux étudiants de prendre contact avec 
eux pour les aider ou les rejoindre. 

Union des Sections Royalistes Lorraines
http://lalorraineroyaliste.unblog.fr

Nancy : le Cercle étudiant reprendra, sous la direc-
tion de Paul Luporsi. Renseignements : U.S.R.L.  
BP 70369, 54007, Nancy Cedex. 
Permanence tous les mercredis de 18 h à 19 h à la 
Brasserie de l’Académie, place Carnot.
Tel : 06 26 79 44 82 ou 

Alliance Royale du Dauphiné
ARD - 7, Rue René Thomas, 38130 ECHIROLLES 
(Tel : 04 76 40 77 16 / 06 20 52 11 77) 
Contact : jean.nemozrajot@sfr.fr

- Contact URBVM : urbvm @hotmail.fr
- Contact Vendée : jrap @wanadoo.fr
- Contact Département 22 Section des Côtes d’Ar-
mor : michel.docq @wanadoo.fr 
- Contact Départment 56 : franceroyale @live.fr 
- Contact  lycéens et étudiants : militants.urbvm @
hotmail.fr

Fédération Royaliste Nord-Picardie
Tel: 06 65 53 63 93.
La section de la Somme propose régulièrement une 
Lettre électronique  
Contact : af.picardie@free.fr

Union royaliste Bretagne-Vendée militaire
Réunion 29 avril à Quimper, 30 avril à Vannes, et 
réunion le 4 juin à Nantes. Hilaire de Crémiers a ex-
posé la situation économique et politique : il n’y a 
plus ni les institutions ni les hommes pour répondre 
à la crise qui se prépare et qui n’en est qu’à son dé-
but. 

Fédération royaliste du Maine
Jeudi 24 mai : dîner-débat à Cossé-en-Champagne 
autour de Xavier d’Albaret avec Hilaire de Crémiers. 
Ambiance sympathique malgré la gravité des su-
jets abordés. Dans les campagnes, plus personne 
ne se fait d’illusion sur le gouvernement et la classe 
politique.

Alliance Royale du Dauphiné 
L’ARD et les Compagnons de Jeanne d’Arc se sont 
retrouvés à la Collégiale Saint-André de Grenoble 
dimanche 12 mai pour la messe célébrée en l’hon-
neur de sainte Jeanne d’Arc. 
Mardi 21 mai : dîner-débat avec M. Alexandre Del 
Valle sur : Le totalitarisme islamique, mythe ou réa-
lité : pourquoi on tue les Chrétiens dans le monde.
Samedi 13 juillet : Assemblée générale de l’ARD 
suivie d’un pique-nique.

Mois à venir

La réunion traditionnelle à Grand-Rullecourt aura 
lieu le samedi 21 septembre à la salle municipale 
de Grand-Rullecourt et aux heures habituelles. 
Rendez-vous à partir de 12h. Déjeuner-conférence 
sur l’actualité et débat. 

Renseignements :  06 65 53 63 93

Fédération Royaliste Nord-Picardie

Fédération Royaliste 
Languedoc Roussillon

association.louisXVI@gmx.fr

Béziers - Association Louis XVI
Le soleil et de nombreux adhérents et sympathi-
sants étaient au rendez-vous le dimanche 2 juin 
dernier pour écouter la très brillante conférence 
de notre ami Pierre Chalvidan : La crise en trois D.
Une analyse en profondeur des origines de cette 
crise politique, morale et économique, à recom-
mander à nos fédérations.

Fédération Royaliste Rhône-Alpes

La fédération Royaliste Rhône-Alpes a été très im-
pliquée dans les différentes manifestations de la 
Manif pour tous. Une grande réunion est prévue à 
l’automne. Tél : 06 45 91 94 46.
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Naissances

• Notre ami Philippe SCHNEIDER, Président de 
l’Union des Sections Royalistes Lorraines, a la joie 
de nous annoncer la naissance le 14 juin de Fou-
cauld, fils de  Louis-Marie SCHNEIDER et de Ma-
guelonne née de DAVID - BEAUREGARD, et 5ème    
petit-enfant de nos amis Philippe et Hélène. Nous 
présentons nos chaleureuses félicitations aux heu-
reux parents et grands-parents et formons tous 
nos voeux de bonheur pour Foucauld.

• Nous apprenons avec plaisir la naissance, le 11 no-
vembre dernier, d’Eugénie, 3ème enfant d’Aliénor, 
née ROCHEFORT, ancienne des camps Maxime 
Réal del Sarte, et de Jean-Philippe REDIG. Son bap-
tême a été célébré le 17 novembre. Eugénie est la 
sœur de Stanislas et Charles. Elle est aussi la petite-
fille de nos amis Jean-Léon et Marie ROCHEFORT. 
Tous nos vœux de grand bonheur à Eugénie et nos 
affectueuses félicitations à ses parents et grands-
parents.

Mariages

• Nos amis Jean-Léon et Marie ROCHEFORT ont le 
plaisir de nous faire part du mariage, célébré le 22 
juin en l’église Saint-Germain à Marolles-sur-Seine, 
de Odon ROCHEFORT, leur fils, avec Melle Alix de 
MOULINS de ROCHEFORT. Tous nos vœux de bon-
heur pour ce jeune couple et nos vives félicitations 
à leurs parents.

• Nous avons le plaisir de vous faire part du ma-
riage de Marjolie CHANDELIER et de Cyrille GAR-
CIA qui sera célébré le samedi 31 août à 16 heures 
en la chapelle Saint -Pie X, route des Jubelines à 
Chartres ( Eure-et-Loir ). Cyrille est le fils de notre 
amie Odile GARCIA, née RIOUALEC. Nous présen-
tons par avance toutes nos félicitations aux futurs 
époux et à leurs parents et grands-parents.

Décès

• Nous avons le regret d’apprendre le décès de notre 
amie Madame BASTON, survenu le 9 avril dans sa 
85ème année. Ses obsèques ont été célébrées le 
15 avril à Saint-Nicolas du Chardonnet et son inhu-
mation a été effectuée à Saint-Genis de Saintonge 
dans le caveau de famille. Née en Algérie, elle partit 
au Maroc, où elle eut des activités très importantes 
au service de la France. Elle réussit notamment à 
fournir des renseignements très précieux à l’armée 
française. Elle se maria avec le Colonel BASTON 
et ce couple sympathique et dynamique s’installa 
en France.  Madame BASTON ne se contenta pas 
d’une vie tranquille : elle devint un grand soutien 
pour l’équipe de Saint-Nicolas du Chardonnet et 
apporta son aide dévouée  à des personnes en diffi-
culté. Elle eut deux enfants : Elisabeth, qui épousa 
notre ami Hervé VERON, et Jean-Pierre. A ses en-
fants, ses petits-enfants et toute sa famille, nous 
présentons nos condoléances émues.

LE  MONDE  ET  LA  VILLE

par Suzanne Loetscher

Adhésion à la Restauration Nationale      Normal : 38 € - Bienfaiteur : 50 € - Soutien : 190 € et plus
                                                                                  Étudiants et chômeurs : 20 €
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                                                                                  Étudiants et chômeurs : 6 €
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